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I   Situation climatologique 

 
La troisième décade du mois de février 2015 a été marquée par une baisse des températures extrêmes sous abri et de 

lôhumidit® relative de lôair sur la majeure partie du pays, comparativement à celles de la décade précédente et à la 

moyenne de la série 1981-2010. Les températures maximales ont varié entre 32.1° C à Ouahigouya et 35.3°C à 

Bérégadougou, tandis que les minimales ont oscillé entre 17.1°C à Vallée du Kou et 22.8°C à Bérégadougou. 

Lô®vapotranspiration potentielle (ETP) a oscillé entre 40 mm à Dori et 63 mm à Bobo-Dioulasso. Lô®vaporation du 

bac « A » a varié entre 53 mm à Vallée du Kou et 122 mm à Bogandé. Dôune mani¯re g®n®rale, les conditions 

météorologiques observées sont toujours restées favorables ̈  lô®volution des cultures maraîchères et celles de saison-

sèche.  

 

I.1. Evolution de la température      

    

Au cours de la troisième décade de février 2015, les températures maximales sous abri ont 

évolué entre 32.1°C à Ouahigouya et 35.3°C à Bérégadougou (fig. a). Ces valeurs de 

températures maximales ont connu une baisse sur lôensemble du territoire, comparativement 

aux normales 1981-2010 pour la même période (fig. b). Ces anomalies négatives de 

température ont été plus importantes dans la moitié nord de la zone soudano-sahélienne et au 

Sahel avec un écart atteignant -5.4°C à Dori. 
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Quant aux températures minimales sous abri, elles ont oscillé entre 17.1°C à la Vallée du Kou 

et 22.8°C à Bérégadougou (fig. c). La tendance a été à la baisse par rapport à celle de la 

décade précédente. Comparées à celles de la période historique 1981-2010, des anomalies 

négatives de températures minimales ont été constatées également sur la majeure partie du 

pays ¨ lôexception de certaines localit®s de lôEst et de lôextr°me Ouest. Cette tendance à la 

baisse a été beaucoup plus importante ¨ lôouest o½ lô®cart a atteint -2.4°C à Dédougou (fig. d).  

 

I.2. Lôhumidit® relative de lôair 

 

Lôensemble du pays a connu une baisse du taux de lôhumidit® relative de lôair au cours de 

cette troisième décade de février comparativement à la décade précédente. Mais il faut noter 

que dans leur ensemble, les valeurs enregistrées au cours de cette décade sont dues au retour 

des vents dôharmattan qui ont soufflé quelques fois en rafales repoussant les incursions de 

vents de mousson dans la partie sud du pays. Lôhumidité relative maximale de lôair sous abri a 

oscillé entre 20% à Bogandé et 65 à Vallé du Kou (fig. e).  
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Comparée à celles de la série 1981-2010 pour la m°me p®riode, lôhumidit® maximale a connu 

des anomalies négatives sur la majeure partie du pays avec des écarts atteignant -25% en 

certains endroits comme à Bérégadougou. Cependant, la région du Centre-Sud et certaines 

localités du Sud-Ouest ont connu une hausse du degré hygrométrique (fig. f).  Durant la 

m°me d®cade, lôhumidit® relative minimale sous abri a varié entre 6% à Bogandé et Boromo 

et 19% à Vallée du Kou (fig. g). Comparée à la moyenne de la série1981-2010, elle a évolué à 

la baisse dans la majeure partie du territoire en particulier dans le Sud-ouest  avec  un  écart 

atteignant -12% à Bérégadougou, exception  faite du reste du pays qui a enregistré une légère 

hausse atteignant 2% à Pô (fig. h). 

 

: 

 Attention ! Les températures extrêmes enregistrées dans les bas fonds en cette période 

sont généralement inférieures de 1 à 2°C à celles observées dans les stations.   

 Les températures actuellement observées sont encore favorables au développement de 

la plupart des cultures maraîchères et de saison-sèche. Par exemple, la température 

optimale de croissance pour la plupart des variétés de tomate se situe entre 21 et 

24°C. Ces plantes peuvent supporter un certain intervalle de température, mais en 

dessous de 10°C et au dessus de 38°C, les tissus des plantes seront endommagés. Leur 

température optimale de germination se situe entre 16 et 29°C.  

 La tendance actuelle des conditions météorologiques pourrait occasionner en certains 

endroits lôav¯nement de temp®ratures extrêmes qui ont aussi un effet néfaste sur la 

floraison, la pollinisation et la fructification des tomates et des poivrons. En effet, chez 

la tomate : 

× une température supérieure à 35°C entraine une mise à fruit réduite ;   

× de 18.5°C à 26.5°C, on a une température optimale pour la mise à fruit ; 

× par contre une température inférieure à 13°C occasionne le manque ou 

lôalt®ration de la floraison. 

 Pour ce qui concerne les poivrons : 

× une température supérieure à 32°C le jour entraine une stérilité du pollen et 

une chute des fleurs ;  

× la température optimale pour la mise à fruits est de 16°C ; 

× par contre en dessous de 15.5°C, on a une mise à fruits médiocre. 
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 Le maïs est très apte pour les températures de 20 à 25°C, inapte aux températures 

inférieures à 10°C ou supérieures à 40°C. 

 La température des tubercules dans le sol  pour la pomme de terre, idéalement, doit 

être inférieure à 15°C.  

 La température optimale de germination de lôoignon est de 18°C. 

 

 

Au regard de lô®volution des param¯tres m®t®orologiques ci-dessus, il est important de 

noter ̈  lôendroit des producteurs que le mildiou , la plus redoutée et la plus célèbre des 

maladies de la tomate et de la pomme de terre se développe : 

× lorsque lôatmosph¯re est humide (syst¯me dôirrigation par aspersion mise à 

contribution) et que les températures sont douces à fraîches (comprises entre 17 et 

27°C) surtout en cette période ; 

× quôelle se propage par le vent et sôagrippe aux feuilles mouillées. Aussi les pieds de 

tomates doivent  être suffisamment espacés et aérés, afin de garder les feuilles les plus 

sèches, possible.  Dans la mesure du possible, orienter les rangs parallèlement aux 

vents dominants afin de favoriser une meilleure circulation de lôair propice ¨ 

lôass¯chement du feuillage ; 

× quôelle peut survivre plusieurs ann®es dans le sol ;  

× éviter dôarroser les plants le soir pour éviter que les feuilles restent humides toute la 

nuit ; 

× installer un syst¯me dôarrosage goutte ¨ goutte. 

 

 

I .3. Lô®vaporation dôeau 

 

I.3.1 Situation de la décade 

 

Au cours de la troisième décade de février 2015, lô®vapotranspiration potentielle (ETP) a 

varié entre 40 mm à Dori et 63 mm à Bogandé (fig. i). Pour la même période et par rapport à 

la moyenne 1981-2010, cette demande évaporative  a subi une hausse sur la majeure partie du 

pays, excepté la région du Sahel et quelques localités des régions du Nord et du Centre-Ouest 

(fig. j). 

Pour ce qui concerne lô®vaporation mesur®e dans le bac çAè, elle a vari® entre 53 mm à 

Vallée du Kou et 122 mm à Bogandé  (fig. k).  Comparée à la moyenne de 1981-2010, elle a 

évolué à la baisse sur la majeure partie du pays en particulier au Sahel, au Nord, au Centre et 

une partie de lôOuest avec -17.7 mm à Ouahigouya, -16.9 mm à Ouagadougou, -12.7 mm à 
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Dédougou et -10.4 mm ¨ Boromo ¨ lôexception de certaines parties de lôextr°me sud et de la 

Gnagna qui ont connu des anomalies positives atteignant à certains endroits 13.2 mm comme 

à Bobo-Dioulasso (fig. l).  

   

Conseils: compte tenu de la faible disponibilité des ressources en eau et évoluant dans un 

contexte de changement climatique, il est conseillé aux producteurs qui en ont les 

moyens de songer ¨ lôimplantation des syst¯mes dôirrigation goutte ¨ goutte. Cette 

technologie permet dô®conomiser lôeau ¨ travers des goutteurs qui livrent lôeau ¨ petite 

dose au pied de la culture mais sur un temps étalé. 

Lôutilisation de r®sidus de récoltes pour le paillage du sol et la fumure organique est 

aussi fortement recommandée. 

 

 
 

  

  

Fig. i 

 

Fig. j 

 

Fig. k 

 
Fig. l  
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Par ailleurs, au regard de lô®volution des param¯tres m®t®orologiques ci-dessus analysés, nous 

conseillons aux producteurs dôobserver les conditions optimales de pulv®risation des produits 

phytosanitaires qui sont les suivantes : 

 une hygrométrie comprise entre 60 % et 95% ; 

 une vitesse de vent inférieure à 8 km/h (2.2 m/s) ; 

 une température inférieure à 21°C ; 

 la pulvérisation de produits phytosanitaires à la température adéquate permet 

dô®viter leur évaporation; 

 traiter avec une hygrométrie élevée (supérieure à 60%) notamment lors de la 

mise en îuvre de produits syst®miques appliqu®s sur le feuillage de pr®f®rence le 

matin ou le soir. 

 

I.3.2 Situation climatologique de lô®vapotranspiration et de lô®vaporation « bac »  
 

Cumuls du 1
er
 Décembre au 31 Mars (normales 1981-2010) 

 
 

I.3.3 Besoins en eau dôirrigation 

 

a. Coefficients culturaux de quelques cultures de saison sèche

stations ETP(mm) BAC (mm)

Bobo 845,2 1447,7

Bogande 802,5 1853,0

Boromo 843,5 1406,1

Dedougou 876,4 1705,6

Dori 852,0 1224,4

Fada 852,8 1375,9

Gaoua 734,0 1238,2

Ouaga 785,9 1348,8

Ouahigouya 769,8 1447,7

Po 756,7 1484,3

Culture: Maïs Cycle: 125 jours Besoin en eau: 500 à 800 mm/ cycle

1 2 3 4 5 7 8 9 11 12 13

0.3 0.3 0.32 0.54 0.77 1 1.18 1.2 1.2 1.2 1.2 1.17 0.98 0.72 0.55

G    :  Germination AS   : Apparution des Soies MCG : Maturité Complète des Grains

DM : Début Montaison DE   : Développement de l'Epi

M   : Montaison SGP :Stades Grain Pateux

MCG (30 jrs)M-AS (35 jrs)G-DM (20 jrs) DE-SGP (40 jrs)

6 10

Stade de développement

Décade après semis/plantation

Coefficients culturaux


